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A 1 heure, le Rév. M. A. Dugas, curé de Maisonneuve, 
se faisait un honneur d’aller présider le somptueux dîner 
des pauvres, servi dans l’une des grandes salles de l’hos­
pice, par les Dames de Charité de la paroisse, heureuses 
de remplir, pour la première fois, ce rôle glorieux de ser­
vantes des pauvres, envers lesquels elles savent, en 
tonte occasion, se montrer si généreuses. On chuchotait 
tout bas, grâce à une heureuse indiscrétion, que l’aima­
ble anonyme qui avait offert le succulent repas, n’était 
autre que le pasteur ; quant aux gâteaux, crèmes, sucre­
ries et douceurs de toutes sortes, les anges seuls pour­
raient dire les noms des dames qui les ont donnés.

Après le repas, on se rendit dans la salle de récréation 
des femmes, gracieusement parée, comme, du reste, toute 
la maison. Une gentille orpheline lut, au nom du per­
sonnel de la maison, une adresse pleine de sentiments 
délicats à l’égard du curé de la paroisse, toujours si 
bon, si compatissant pour ceux qui souffrent, et à l’égard 
de ces dames, qui, au nombre de près de quarante, savent 
si bien en toute occasion seconder son zèle. M. l’abbé 
Dugas y répondit avec un à-propos charmant, n’oubliant 
personne, félicitant les Dames de Charité d’avoir répondu 
à son appel avec tant d’empressement, et les Religieu­
ses, de tout, le bien qu’elles font à Maisonneuve dans 
les œuvres qui leur ont été confiées.

Après cette réunion toute de famille, eut lieu l’élec­
tion des dignitaires de l’Association des Dames de Cha­
rité de l’hospice de Maisonneuve. Par acclamation, et 
malgré leurs refus plein de modestie, furent nommées : 
Mme N. Dufresne, présidente ; Mme E. Lanthier, vice- 
présidente ; Mme H. P- rdins, secrétaire ; Mme R. 
Lanthier, trésorière.

Le salut solennel du Saint-Sacrement termina digne­
ment la fête.
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